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  Date :   3 et 4 février 2006 
   Activité : Soirée crêpes dans les Calanques et Bivouac 
   Lieu :  Grotte de l’Oasis aux Calanques 
 
 

15 personnes présentes Georges et Alain TUSCAN, Nathalie FERRER, Philippe AUDRY, Luce VELA, 
Christian PRIN ABEIL, Michelle, David et Kevin MERLIN, Bernard SAEZ, Françoise et Marine 
DONADIEU, Anthony DOMESTICI, Gérard et Alexandre BRAGADO. 
 
La grotte de l’Oasis n’est pas vraiment une grotte mais plutôt un abri sous une falaise fortement 
déversante. Elle est située sous les contreforts de la Cathédrale à la Candelle et nichée au fond d’un vallon 
arborescent. L’endroit est totalement abrité de tous les vents. Cette situation lui procure un microclimat 
qui a permit, aux fils des années, à une végétation mi-tropicale de se développer. Sans doute cette flore 
exotique est à l’origine de son nom ; l’Oasis. 
 
Mais revenons à notre sortie ; Vendredi matin, à 8 h30, j’entre dans le Leader-price des Olives avec une 
liste de courses à la main, (du lait, de la farine, des œufs, etc.), puis je rentre chez moi afin de préparer les 
pâtes à crêpes, un litre avec de la farine de Sarazin et 2,5 litres à la farine blanche sans oublier une bonne 
dose de Calvados. 
Ensuite, je remplis 
2 gourdes et un 
thermos avec la 
pâte et je prépare 
le reste des 
victuailles et des 
boissons, soit 2 
litres de Cidre et 2 
bouteilles de 
champagne afin 
d’arroser 
dignement mon 
élection à la 
présidence de la 
section. 
Vers 15 heures 
j’arrive chez 
Nathalie, afin de 
partager avec elle, 
une bonne tasse de 
thé en attendant 
Alain. 
     Et pourtant, la bouteille n’est pas encore ouverte !!! 
 
Lorsqu’il arrive, nous partons tous les trois vers la barrière de Luminy pour le RV de16h30. Michèle et 
Bernard ont du retard, je les attends avec le reste des victuailles, alors qu’Alain et Nathalie partent tout les 
deux, vers le secteur de l’Oasis afin de faire quelques traversées dans les voies d’escalade. 
Michèle est arrivé depuis un moment, elle est en habit de femme (Ca lui va plutôt bien, super la nana ! 
heu ! pardon Bernard)... 
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Elle a largement le temps de se changer avant que Bernard arrive, vers 17h30. Ensuite nous partons tous 
les trois pour arriver à la grotte, juste avant la tombée de la nuit. 
Alain et Nath nous y attendent, ils ont fini de grimper. Nous discutons un peu tous ensemble et j’apprends 
un secret, je vous le dit mais ne le répétez pas, c’est un secret : Michèle et Bernard ont décidé de se marier 
et ils feront la noce dans cette grotte… Mais motus et bouches cousues, c’est un secret, si cela se sait, je 
saurai que c’est vous… 
Nous vidons les sacs et nous installons les 4 réchauds et leurs poêles respectives avant que Michèle et 
Bernard retourne chercher le reste de leur bande… 
Pendant ce temps, je prépare un bon feu de camp avec quelques branchages trouvés sur place et une 
énorme bûche. Bientôt le feu éclaire toute la falaise d’une belle lumière orangée. 
Un peu plus tard, Luce, Christian, Gérard et son fils arrivent à la lueur de leur frontales. Nous nous 
installons autour du feu pour discuter un peu en attendant le retour de la Merlin’s Band… 

Ils finissent par nous 
rejoindre avec les enfants et 
avec Françoise, une amie à 
Michèle au demeurant fort 
sympathique et sa fille 
Marine. Il ne manque que 
Philippe et nous décidons de 
commencer à cuire les crêpes 
et à boire du champagne en 
espérant que ça le fera 
venir… Je fais cuire les 12 
crêpes jambon fromage 
(Nous ne devions être que 11, 
je n’en ai pas prévu plus) 
lorsque qu’il arrive enfin. Il 
se contentera d’une ou deux 
crêpes au fromage en 
attendant les crêpes sucrées, 
que Michèle commence à 
préparer de son coté. 

 Un bon feu de feu, rien de mieux pour l’ambiance, pas vrai Nath ! 
 
Les poêles ne sont pas très stables sur les petits campings gaz, et plusieurs fois, elles se renverseront en 
provoquant l’hilarité générale, comme quoi il n’en faut pas beaucoup, surtout avec les bouteilles de 
champagne, de cidre et de vin dont les cadavres jonchent le sol… 
Après avoir épuisé les 3.5 litres de pâte, nous mangeons les mandarines de Michèle avant de tout replier. 
Ensuite, la Merlin’s Band nous quitte et nous restons à 8 autour du feu à discuter de chose et d’autre, 
toujours dans la bonne humeur jusqu’à 23 heures, heure de départ pour le parking de Luminy. 
Une fois tout le monde partit, j’installe mon camp de bivouac. Je suis seul à dormir sur place, les 
éternelles habituées du bivouac ne sont pas là ce soir et Nathalie qui a longtemps hésité a renoncé. Mais je 
suis sur qu’elle le regrette, car elle a visiblement beaucoup apprécié cette soirée.  
Une fois tout le monde parti, le vallon retrouve sa quiétude. Je reste un long moment assis auprès du feu, 
en laissant vagabonder mes idées, jusqu’à l’extinction de la dernière bougie complètement usé avant de 
me glisser dans le duvet un peu plus loin  
Il est plus de minuit et je m’endors rapidement. Vers 6 heures, je me réveille, il fait un peu frais et je 
ferme le haut de mon duvet que j’avais laissé ouvert en me couchant. Je me place sur le dos et je regarde 
les étoiles dans le petit morceau de ciel visible depuis mon couchage. J’attends patiemment que le jour se 
lève pour sortir du sac de couchage. 
Lentement, l’astre du jour donne naissance à la lumière en provoquant l’extinction lente des autres étoiles. 
Tout aussi lentement, il colore le manteau sombre du firmament d’une belle couleur bleu azur. 
Il est l’heure de se lever, et de briser le charme de ce lever de soleil. Pour un peu, je me prendrai pour un 
poète… 
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Je me prépare un petit déjeuner en faisant réchauffer ma bouilloire sur les braises encore active du foyer 
de la veille 
Je range le camp et je quitte cet endroit magique pour retourner à la civilisation. Malgré la bouteille d’eau 
que je vide sur les braises, le feu n’est pas complètement éteint, c’est incroyable 
La mer est camouflée dans un voile vaporeux que les premiers rayons de soleil transpercent en irisant les 
roches blanches d’une couleur douce et orangée. 

 
Au sommet des 
lacet du GR, 
j’appelle Alain afin 
qu’il me ramène 
mes ustensiles de la 
veille au RV des 
grimpeurs à 9 
heures à la barrière 
de Luminy. 
 
Et effectivement, 
vers 9 heures nous 
nous retrouvons 
avec les grimpeurs 
du jour sur le 
parking de Luminy. 
Je récupère mes 
précieux sacs, en 
partie lavés par ma 
belle sœur. 
 

  Un « remake » des veillées d’antan autour de la cheminée ! 
 
Nous discutons un petit moment avant de nous séparer. Je retourne à ma voiture et je charge le coffre 
lorsqu’une jeune femme brune qui passe par la me demande innocemment ; si les bus circulent 
aujourd’hui… 
Elle est brune, avec des cheveux longs et deux grands yeux bleus animent son visage souriant… Je ne 
peux pas faire autrement que de lui demander où elle va, et comme c’est sur ma route, je lui propose de la 
déposer… 
En chemin, nous discutons, elle est alsacienne et très sportive, randonnée, plongée, etc. Elle est très 
charmante et très sympathique, mais hélas terriblement jeune… Elle s’appelle Caroline, tiens, encore 
une… 
Après l’avoir déposé au métro de Dromel, je rentre chez moi, il faut finir de tout nettoyer et tout ranger 
avant de refaire le sac pour la sortie raquette de demain, sans oublier de faire le compte rendu de cette 
journée. 
Je pense que c’était une très bonne idée, de faire cette petite fête à l’occasion de la chandeleur et je 
propose de remettre ça dés le mois prochain, en espérant qu’il y aient des courageux pour dormir… 
 
 
 
         Georges TUSCAN 

 


